
LA DOSIMTRIE AU CANADA

fait depuis quelques années, établit
d'une façon indiscutable le mérite de
ces granules,et prouve qu'ils remplacent
avec avantage les produits européens.

Une des objections les plus sérieuses
au sujet des granules venant de l'Eu-
rope est la manière dont ils sont em-
bouteillés. Chaque tube contient 20
granules et porte sur son étiquette le
nom dui médicament. Les granules
américains sont expédiés aux nmédecins
et pharmaciems en flacons contenant de
100 à 1000 granui les, ou davantage,
sans la moindre mention, le médecin
pouvaut ainsi, à son choix, indiquer sur
le flacon prescrit le nom du médica-
ment s'il le juge nécessaire.

MM. les médecins et pharmaciens
comprendront facilement les inconvé-
nients qu'il peut y avoir à donner con-
naissance à leurs clients de la composi-
tion des granules. Il leur suffit de sa-
voir la formule du médicament. Si le
patient le sait, il peut avoir une opinion
fausse sur son cas, et ne pas employer
le remède prescrit sans l'avouer au né--
decin. D'autre part, pour s'épargner
une consultation, il peut acheter di-
rectement au pharmacien un nouveau
flacon, alors que souvent il doit cesser
faire usage.

En réalité, il est préférable que le
flacon porte les indications du médecin
de préférence au nom du remède.

Maintenant, si le médecin désire que
le nom du médicament soit inscrit sur le
flacon, libre à lui de l'écrire ; mais en
se servant des granules européens, il
est toujours tenu d'en donner la for-

mule, à moins d'enlever l'é'tiquette, ce
qui peit donner au patient des doutes
sur la qualité du remède et mouiller les
granules.

On voit qu'à ce sujet les fabri-
cants américains ont tenu compte des
intérêts des médecins et des pharma-
ciens.

ACTION RAPIDEMENT
FAVORABLE

DU

Drap mouillé et des Granules de Sulphydral

DANS UN

Cas de fièvre typhoide
AXvC

TEMPÉRATURE HYPERTHERMIQUE
DE 42° ET PNEUMONIE DU

SOMMET

L'observation que je vais relater ici est
une de celles qui prouvent le mieux qu'il ne
faut jamais désespérer du succès final, lors-
qu'une indication nette et précise se pré-
sente.

Il est difficile, en effet, de rencontrer un
cas dans lequel l'action favorable de la mA-
dication employée ait été plus évidente,
dans lequel on puisse affirmer avec autant
de confiance que le malade a été enlevé à
une mort. certaine, et j'ajouterai, dès à pre-
sent, qu'il est difficile de rencontrer un cas
qui soit plus propre à mettre en relief les
services inappréciables qui peut rendre à la
médecine l'exploration suivie et régulière
de la température dans la fièvre typhoïde,
an double point de vue de l'indication symp-


